
 

 
 

 
 
Limoges le 22 novembre 2017 

 
Communiqué 

 

Annulation du séminaire d’études décoloniales au cours 
duquel devait intervenir Houria Bouteldja 

 
 

 
Ce vendredi 24 novembre, Mme Houria Bouteldja était invitée à prendre part à l’un des 
séminaires d’études décoloniales organisés par Philippe Colin, maître de conférences 
en civilisation latino-américaine et spécialiste des études décoloniales, dans le cadre de 
la programmation scientifique de l’équipe d’accueil 1087 « Espaces Humains et 
Interactions Culturelles ».  
L’intervention de Mme Bouteldja devait s’articuler autour de l’essai : Les Blancs, les 
Juifs et nous : vers une politique de l'amour révolutionnaire, paru chez La Fabrique 
éditions en 2016. Cet ouvrage a été publié en traduction anglaise au MIT Press 
(Presses du Massachusetts Institute of Technology), en octobre 2017, avec un avant-
propos de Cornel West (Princeton).  
Est-il nécessaire de préciser qu’aucun propos de près ou de loin discriminatoire n’aurait 
été toléré, de la part de qui que ce soit, à l’occasion de ce séminaire ? Il s’agissait 
d’instaurer un débat contradictoire entre l’auteure et des chercheurs, dans la plus pure 
tradition académique, comme cela s’est déjà produit dans plusieurs universités 
françaises (Universités de Nanterre et de Toulouse) et étrangères (Université de 
Coimbra, Université Humboldt de Berlin, Londres, Berkeley, Melbourne). L’annonce de 
cette manifestation scientifique a suscité de nombreuses réactions, quelquefois 
violentes à l’encontre de l’Université de Limoges et des organisateurs du colloque. De 
toute évidence, le séminaire ne saurait se dérouler dans des conditions minimales de 
sérénité propices à un débat universitaire, voire de sécurité.  
 
Alain Célerier, Président de l’Université de Limoges 
Philippe Colin, organisateur du séminaire d’études décoloniales 
Bertrand Westphal, responsable de l’équipe de recherche EHIC 


